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ÉDITORIAL

ENDANT SIX MOIS, «Diagonales» a sillonné les routes de la 

Romandie pour comprendre comment la maladie psy-

chique était prise en charge dans les différents cantons 

francophones. Les disparités sont grandes, les structures très 

différentes. La seule évidence commune à toutes nos régions est 

que les efforts et la bonne volonté ne suffisent pas pour faire 

face à l’augmentation des cas de maladie mentale.

Il faudrait des méthodes pluridisciplinaires et de communica-

tion, une politique franche et unifiée, une prise en charge plus 

large et plus respectueuse de la personne. En fait, il faudrait 

une société idéale dans laquelle les malades pourraient se sentir 

à la fois uniques et parfaitement intégrés, dans un environne-

ment plus efficient. Mais comment demander à cette société 

frénétique, qui est souvent la source du stress et de la maladie, 

d’en devenir tout à coup le remède? 

Même si le pari est impossible, il est bon de rappeler quelles 

sont les options qui s’ouvrent à nous, les pistes qui sont explo-

rées, les voies sans issue qui surgissent. A lire en pages 4 à 9.

Le GRAAP prépare activement la 15e édition de son congrès. 

Cette année, l’accent sera mis sur les approches naturelles, 

complémentaires à la médecine universitaire, qui permettent 

à tous en général, et aux personnes atteintes dans leur psy-

chisme en particulier, d’entretenir et de développer leur capital 

de santé mentale. A cette occasion, l’ancien médecin cantonal 

vaudois Jean Martin croisera un éthicien, le professeur Claude 

de Jonckheere, une enseignante en thérapie florale (les fleurs 

de Bach), Mireille Rosselet-Capt, ou encore Claire Vitalie Kap-

pler, chargée de recherche au CNRS à Paris, pour ne citer qu’un 

petit nombre des personnalités du congrès. La liste complète des 

intervenants et des thèmes est à découvrir en pages 10 et 11.

Enfin, le GRAAP compte parmi ses structures le groupe 

Dépression qui se réunit deux fois par mois et qui accueille 

ceux et celles qui ressentent le besoin ou qui ont envie de dia-

loguer sur ce thème. Chacun peut y parler de sa souffrance, 

écouter celle des autres ou comprendre celle d’un proche. Et, 

puisque personne n’est à l’abri de «flancher» un jour ou l’autre, 

tout le monde devrait pouvoir compter sur un lieu et une écoute 

sans a priori et sans jugement. Voir pages 12 et 13.

Le printemps vient de commencer, un de plus! Loin du blabla 

éculé sur l’éveil de la nature et celui de nos sens, je vous le sou-

haite (encore) meilleur que celui de l’an dernier! n

Virginie Miserez,
responsable de la rédaction
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